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De toute évidence, quelque chose est en train 
de changer dans le Monde et rien ne sera plus 
pareil.

Aux Etats-Unis, la tornade Trump arrive et veut 
bousculer les rapports de force internationaux. 
Or, on voit bien que sa politique internationale 
est gouvernée par deux principes. Le premier, 
c’est l’isolationnisme que les Arméniens ont 
déjà et malheureusement expérimenté quand, 
au sortir de la présidence Wilson et de l’Armé-
nie indépendante, les Etats-Unis de Warren 
G. Harding puis de Coolidge, nous ont aban-
donnés en rase campagne face aux Soviets de 
Lénine et Staline, d’une part, et face à Kémal 
Ataturk d’autre part. Le deuxième, qu’il résume 
dans son slogan “ America First ”, c’est la prise 
en compte, en premier lieu, des intérêts écono-
miques américains, y compris face à la Justice 
ou la dignité humaine. Dans ce jeu, on peut 
craindre pour l’Arménie du fait de la puissance 
de feu conjointe de l’Azerbaïdjan et de la Tur-
quie dont les intérêts économiques personnels 
avec Trump ne sont plus à démontrer. Pour se 
consoler, on regarde la liste des nominations 
présidentielles pour y découvrir comme sur un 
générique de cinéma, un « ian » quelque part.

En France, là encore une page se tourne. La 
relation privilégiée que les Arméniens auront 
successivement tissée, avec plus ou moins de 
difficultés, avec Jacques Chirac, Nicolas Sar-
kozy et François Hollande, s’achève, et aucun 
des candidats en présence ne veut plus être à 
ce niveau de proximité. En 15 ans, il y aura 
eu la loi de reconnaissance du Génocide des 
Arméniens, les lois de pénalisation du néga-
tionnisme jusqu’à la plus récente, le partenariat 
privilégié établi avec l’Arménie et l’Europe, 
la loi sur l’interdiction de la propagande dans 
les monuments de la République, le rôle de 
défenseur du droit à l’autodétermination du 
peuple du Karabagh dans les négociations du 
Groupe de Minsk, sans parler des visites d’Etat 
et notamment celle du 24 Avril 2015, des célé-
brations du Centenaire, des cérémonies offi-
cielles du 24-Avril, de l’hommage au Groupe 
Manouchian, et bien d’autres choses dont 

nous ne sommes pas suffisamment conscients.  
Rien n'a été gagné politiquement facilement. 
Tout peut être remis en cause, sur le plan 
juridique par exemple comme le démontre 
le rejet pour la deuxième fois par le Conseil 
constitutionnel, de la loi de pénalisation de 
la négation du Génocide des Arméniens qui 
nous sidère et nous meurtris. Vraiment, il y a 
quelque chose qui ne tourne plus rond dans 
cette France-là, pour les descendants des 
victimes du Génocide des Arméniens. Nous 
devons en prendre acte, rebondir et ouvrir 
de nouvelles perspectives. 

En Turquie, la période de « laisser-faire publi-
citaire » s’est brutalement achevée dans le 
sang des Kurdes et l’exil des démocrates. Nés 
avec les élections de juin 2015, les rêves d’une 
démocratie permettant des avancées sociétales 
et des avancées de la Question arménienne sont 
au fond des geôles d’Erdogan. Au contraire, 
c’est désormais la haine qui prend le pas. Haine 
des Kurdes, haine des minorités donc haine des 
Arméniens, haine des démocrates, des journa-
listes, des intellectuels. La reprise en main par 
Erdogan, désormais allié aux franges les plus 
extrémistes, est totale. La nouvelle constitution, 
au-delà des pouvoirs exorbitants accordés au 
Président, créera une « république turque » dans 
laquelle les autres peuples n’auront plus leur 
place. Pour tout recours, on pense aux combats 
admirables de Hrant Dink, de Garo Paylan ou 
d’autres intellectuels, en scrutant chaque jour 
vainement les dépêches d’agences, pour y trou-
ver la trace d’un soutien politique ou diploma-
tique face à la machine répressive turque.

De tout cela, nous devons tirer des enseigne-
ments pour l’Arménie et les Arméniens pour 
nous préparer au Monde de demain. Nous 
avons à prendre ce tournant de 2017, engager 
des réflexions sur l’avenir de l’Arménie, de la 
Diaspora, de nos institutions, de notre rapport 
à l’Arménie et à l’arménité, de notre rapport 
avec le Monde que Trump, Poutine ou Erdogan 
veulent nous imposer. Soyez sûr que France 
Arménie sera avec vous dans ce tournant de 
2017.
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